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Très peu de verres d’époque carolingienne sont 
identifiés en Provence et plus généralement 
dans le Midi méditerranéen de la France. Cette 
rareté s’explique sans doute par le petit nombre 
de contextes reconnus. On rappellera brièvement 
ici les principales catégories de mobilier repérées 
dans ces régions méditerranéennes.
 
La verrerie du VIIIe s. comprend des formes déjà 
bien répertoriées dans d’autres régions tels les 
palm cup dont nous avons quelques témoignages 
épars sur les sites de  hauteur de Sainte-Candie 
à Roquebrune-sur-Argens (Var ; Bertoncello, 
Codou 2005), de Notre-Dame- de-Consolation 
à Jouques (Bouches-du-Rhône), mais aussi 
à La Cadière d’Azur (Var), à Marseille dans le 
comblement d’une fosse des fouilles de La Bourse 
datée entre le VIIe et le Xe s. (Foy, Bonifay 1984, 
n° 155 à 159) et en Languedoc à Saint-Jean-
d’Aureilhan (Béziers) où sont des aires d’ensilage 
et un habitat utilisés jusqu’aux Xe-XIe s. Ces 
verres à large embouchure ont souvent un rebord 
ourlé vers l’intérieur et peuvent être décorés de 
côtes hélicoïdales ou de filets blancs appliqués. 
Les analyses révèlent une composition dans la 
tradition des techniques de l’Antiquité, mais avec 
des caractéristiques spécifiques du haut Moyen 
Âge (Foy et al. 60-61 ; Foy-Picon 2005, 107-108). 
Les palm cup à large rebord rabattu vers l’extérieur 
et aux parois veinées de rouge sont présents à 
Ruscino (Perpignan) dans une fosse bien datée 
qui contenait également et en grand nombre les 
pièces suivantes (fig. 1, n° 1).
 
Les verres à haute tige lisse ou torsadée (fig. 1, 
n° 2 à 5), fabriqués dans une matière bleu-vert,  
ne sont pour l’instant signalés en France qu’en 
Languedoc et à proximité du littoral ; on les trouve 
à Ruscino (Perpignan), au lieu dit Manresa à 
Canohès, village proche de Perpignan (Kotarba 
2007, fig. 14) et sur le site de Dassargues à 
Lunel (Hérault). Lors de la première publication 
de  ce mobilier, une restitution de la forme avait 
été proposée (Foy 1995, pl. 17 ; ici fig. 1, n° 6). 
Elle est validée par une pièce complète trouvée 
en Espagne dans la région de Cuenca (fig. 1, n° 
7). D’autres fragments provenant d’Espagne en 
particulier à Saragosse (Ortiz Palomar 2001, fig. 
131-132) appuient l’hypothèse d’une fabrication 
méridionale peut-être inspirée par des modèles 
islamiques. On rappellera que plusieurs objets, 

monnaies, sceaux, fermoir, éléments de coffrets, 
découverts sur le site de Ruscino et dans ses 
environs laissent supposer que le site a connu 
une occupation musulmane (Rébé et al. 2014, 
318-320). En revanche, l’hypothèse d’un atelier 
local qui avait été émise doit être abandonnée car 
les scories contemporaines du mobilier qui avaient 
été retenues comme témoignages d’un artisanat 
du verre pourraient provenir un tout autre travail 
du feu. 
La datation proposée pour ces verres, VIIIe s., 
n’est  pas remise en question. Le silo 3019 de 
Dassargues, dans lequel étaient deux tiges, 
ne contenait pas de céramique autorisant une 
datation au delà du VIIe s. (Raynaud et al. 1995) ; 
la datation du fragment de Manresa est identique 
(Kotarba 2007, fig. 14), en revanche, le silo RUS 
1976F2 de Ruscino où se trouvaient une vingtaine 
de verres à tige associés à des palm cup est 
assurément daté du VIIIe siècle grâce à la présence 
de deux tremisses de Wittiza émis entre 702 et 
710. Une nouvelle datation par radiocarbone 
sur des charbons de bois laisse penser que la 
fosse a été comblée entre 773 et 796 (Rébé et 
al. 2014). Plusieurs sites italiens ont également 
fourni des tiges comparables mais non identiques, 
notamment à Rome, dans des contextes de la 
seconde moitié du IXe s. d’une domus du forum de 
Nerva, mais la forme complète de ces verres ne 
pouvant être restituée, il est impossible d’affirmer 
qu’il s’agit du même type d’objet (Del Vecchio 
2001). Sur site de Sant Peyre (Le Bouquet, Gard), 
fut également découverte une maison détruite 
par un incendie au VIIIe s. comme en témoignent 
la présence d’amphores africaines et orientales 
ainsi qu’un sceau qui porte quelques caractères 
de style coufique d’époque omeyyade (fouilles 
de C. Pellecuer ; Provost 1999, p. 259-262). Le 
mobilier en verre, déformé par l’incendie qui a 
scellé cette occupation, est malheureusement 
peu exploitable ; on y reconnaît néanmoins des 
éléments de palm cup : un fond convexe et les 
rebords ourlés vers l’intérieur, mais pas de verres 
à tige du modèle de Ruscino.

Colorées et probablement plus luxueuses, deux 
autres catégories de verres probablement, du IXe 
s., sont identifiées. 
Les verres à décor réticulé sont emblématiques 
de la verrerie carolingienne. Le seul fragment 
que nous connaissions en Provence est très 
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vraisemblablement une importation septentrio-
nale ; il provient d’une prospection en Camargue 
sur le site des Combettes dans la commune des 
Saintes-Maries-de-la-Mer (fig. 2, n° 8). Dans le 
delta du Rhône, fouilles et prospections ont révélé 
une densité d’occupations entre le VIIIe et le Xe 
s. qui n’a guère d’équivalent ailleurs en Provence 
(Landuré et al. 2004 ) ; souvent de courte durée 
ces installations ont été scellées par les alluvions 
des crues du Rhône. Une dizaine de gisements 
ont été répertoriés dont celui du Carrelet où fut 
découvert une monnaie du IXe s. ou encore celui 
de Cabassole qui a révélé un galet de verre 
(Richier 2004, 187).

Les verres bleus à décor appliqué blanc opaque 
découverts sur plusieurs sites en Europe occi-
dentale (Baumgartner, Krueger 1988,  77-81)  et 
en France signalés uniquement dans la partie 
septentrionale (Mouny  2008, p. 91 ; Simon-
Hiernard, Gratuze 2011) sont maintenant attestés 

sur trois ou quatre sites méridionaux. D’abord 
datés de la première moitié du XIe s. (Baumgartner, 
Krueger 1988, 77-81), ces verres pourraient 
être plus précoces comme en témoignent les 
découvertes modestes mais pertinentes de 
Baume-les-Messieurs dans le Jura (Pactat et al. 
2014) qui rajeunissent cette production pour la 
placer dans le IXe s. La composition de ces verres 
de tradition antique, utilisant comme fondant le 
natron, qui apparaissait comme une « anomalie » 
lorsque ces verres étaient datés du XIe s., est 
maintenant cohérente, conforme à ce que l’on sait 
aujourd’hui de l’évolution des techniques verrières 
puisque l’abandon de l’emploi du natron dans 
la plupart des fabrications de verre, que ce soit 
dans les mondes islamique ou chrétien, se situe 
dans les décennies centrales ou vers la fin du IXe 
s. Ces verres bleus ornementés de filets blanc 
opaque sont localisés dans les fouilles de l’habitat 
castral de Fenouillet (Pyrénées-Orientales) où 
l’implantation médiévale remonte à la fin du VIIIe 

Fig. 1 Palm cups et verres à 
tige (© D. Foy)
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ou à la première moitié du IXe s. L’unique fragment 
bleu vient d’un contexte de la tour sommitale daté 
du début du Xe s. (fouilles D. Maso ; renseignement 
de J. Bénézet en charge de l’étude du mobilier). 
Dans les fouilles de l’enclos Saint-Césaire à 
Arles (fouilles de M. Heijmans), les nombreux 
débris retrouvés dans un niveau médiéval mal 
cerné appartiennent à un gobelet dont la forme 
est presque complète (manque le fond) ; le décor 
est disposé en filets horizontaux et en frise de 
chevrons (fig. 2, n° 9). Un fragment comparable a 
été tout récemment identifié à Vaison (étude de J. 
Roussel-ode) ; d’autres attestations sont à vérifier 
dans les Alpes-de-Provence

Les pièces dont le rebord est formé d’un ruban de 
verre vert soutenu ou bleu dense parfois traversé 
de trainées rouge cuivre  sont de longue date 
reconnues dans le Midi de la France, entre la 
Méditerranée et la Gascogne. Ce détail technique 
et décoratif est un trait commun aux verres en 
entonnoir et aux pots globulaires retrouvés et bien 
étudiés dans plusieurs régions septentrionales 
(Baumgartner, Krueger 1988, p. 60-61 ; 65-68 ; 72-
74). Cependant les pièces complètes exhumées 
en Languedoc, gobelets à parois incurvées 
découverts à l’Isle Jourdain et à Vacquiers (fig. 
3, n° 10) et verre à tige de Castelnaudary, offrent 
des formes différentes de celles connues dans 
des terres septentrionales. Datées d’abord du XIIe 
s. (A travers le verre 1989, notices 67, 68), ces 
verreries se révèlent maintenant plus anciennes ; 
elles sont issues de comblement de silos datés 
de la fin du IXe ou du Xe s. comme le montrent 
aujourd’hui plusieurs fouilles à l’Isle-Jourdain 
(Cazes 1997, vol. 2, pl.16-3 ; ici fig. 3, n° 11), 
dans la région toulousaine (Carme, Henry 2010, 
p. 68-70) et dans le château de Termes, dans le 
massif des Corbières (Cazes 2014, 147, fig. 7).  
Les analyses chimiques révèlent qu’elles sont 
réalisées avec des cendres végétales sodiques1 
ce qui serait un argument supplémentaire pour 
les dater peut-être postérieurement aux verreries 
précédentes. Ces verres apparaissent ainsi parmi 
les premiers, sinon les premiers exemples bien 
documentés de productions à fondant sodique 
réalisées sur le territoire français, ce qui est une 
information capitale pour l’histoire des techniques 

verrières. On notera que le gobelet de l’Isle-
Jourdain est issu du même contexte qu’un autre 
gobelet à décor de filets rapportés, réalisé cette 
fois-ci dans un verre à cendres potassiques (fig. 
3, n°12). La forme pansue et trapue est celle de 
nombreuses pièces découvertes dans plusieurs 
régions. On peut rappeler les trouvailles de Saint-
Denis (Meyer 1989, n° 61, 62), de Saint-Germain 
l’Auxerrois (Usure du temps 1997, p. 155), ou 
encore celle du site castral de Boves bien daté 
de la fin du IXe ou du Xe s. (Mouny, 2008). On 
voit que dans le silo US 6869 de l’Isle-Jourdain 
se côtoient verres à fondants végétaux sodiques 
et potassiques ; leur association illustre bien cette 
époque charnière dans l’artisanat du verre.
La technique ornementale qui consiste à souder 
bord à bord des bandes de verre coloré sur des 
parois incolores pour former un rebord, mais aussi 
pour diviser la hauteur du verre est comparable, 
on l’a dit,  aux verres découverts dans le nord 
de l’Europe. Ces parentés ne signifient pas 
forcément que ces objets sont des importations 
septentrionales. La multiplicité des découvertes 
dans cette région plaide pour une fabrication 
régionale comme cela avait été suggéré (A 
travers le verre 1989, notices 67, 68). Le verre à 
tige colorée et doté de plusieurs bandeaux bleus 
découvert à Castelnaudary (idem) pourrait illustrer 
le maintient ou le souvenir d’une forme déjà 
produite quelques décennies auparavant dans 
une région voisine (verres à tige précédents).
Ce procédé décoratif est également mis en œuvre 
dans les productions islamiques datées de la fin 
du IXe s. au début du XIe s. ; il reflète peut-être 
encore une circulation des techniques et des 
goûts. On pense en particulier aux flacons dont la 
panse sphérique est faite en deux parties soudées 
l’une à l’autre ; une moitié est colorée en bleue et 
l’autre non colorée. Ces oppositions chromatiques, 
obtenues par les mêmes procédés, sont 
également visibles dans le mobilier de l’atelier de 
Sabra al-Mansuriya en Ifriqiya (Kairouan, Tunisie) 
daté de la seconde moitié du Xe et du début du XIe 
s. (étude partiellement très publiée : Foy 2011) ; 
plusieurs objets de profil différent ont pour rebord 
une bande de verre de teinte émeraude soudée 
au restant du vase (fig. 3, n° 13-14).

On évoquera pour finir les galets de verre 
traditionnellement identifiés à des lissoirs. Les 
enquêtes menées pour recenser ces objets 
prouvent bien qu’ils ont été utilisés dans un large 
territoire (de la Scandinavie jusqu’aux péninsules 
ibérique et italienne)2. Bien qu’infiniment moins 
nombreux que dans le Bassin parisien, l’est de 
la France ou les régions de la Loire, ces galets 
qui sont habituellement datés de la fin du IXe s. 
jusqu’autour de l’an Mil sont identifiés sur tout le 
pourtour méditerranéen3  et plus à l’intérieur des 
terres  méridionales (Avignon, Forcalquier dans 
les Alpes-de-Provence ; Montjoux et Rousset-les-
Vignes dans la Drôme). Sur certains sites, ils sont 
présents en plusieurs exemplaires, en particulier 
dans la villa Saint-Pierre à Eyguières, au pied des 
Alpilles, dont l’occupation est avérée jusqu’à la 

détail du décor appliqué
Arles, St-Césaire

Saintes-Maries-de-la-Mer
Les Combettes

8 9

Notes
1 Analyses réalisées par B. Gratu-
ze sur les verres de l’Isle-Jourdain 
et de Caltelnaudary. 
2 450 exemplaires environ sont 
répertoriés  sur le territoire fran-
çais (enquête en cours D. Foy et 
B. Gratuze).
3 Principaux lieux de décou-
vertes : Fenouillet (Pyrénées-
Orientales) ;Mas-Saintes-Puelles, 
Aude ; Loupian, Aniane, Paulhan 
et Bassan (Hérault) ; Saint-Victor-
Les Oules (Gard) ; Arles, Fos-sur-
Mer, Eyguières (Bouches-du-
Rhône), Avignon. 

Fig. 2 Verres à décor coloré 
rapporté (© D. Foy)
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verres islamiques n’est avérée pour ces époques 
et pour le Moyen Âge classique, mais on peut 
légitimement s‘interroger sur de possibles 
influences de l’artisanat verrier islamique très 
florissant. Ces influences ou imitations se décèlent 
plus tard dans des productions languedociennes 
de coupes colorées en bleu et à décor rapporté 
blanc en plume d’oiseau qui évoquent fortement 
les verres à décor marbré de la fin du XIIIe s. des 
ateliers syriens et égyptiens. 

seconde moitié du Xe s. (Pelletier, Poguet 2008) 
et sur le site de l’Hauture à Fos-sur-Mer ou pas 
moins de 16 exemplaires étaient conservés 
principalement dans des silos.

Ce rapide survol du mobilier en verre carolingien 
issu des régions méridionales de la France rend 
compte de la pauvreté de ces témoignages des 
dark Ages mais soulignent leur variété. Certains 
semblent importés de régions méridionales 
(verres à tige) et  septentrionales (verre réticulé) 
ou produits régionalement (verres à bandes 
décoratives colorées). Aucune importation de 

Fig. 3 Gobelets et pots 
globulaires (© D. Foy)

Sabra al-Mansuriya (Kairouan)

Vacquiers

12
L’Isle Jourdain (d’après Cazes 1997, pl.16, n° 3) L’Isle Jourdain (d’après Cazes 1997, pl.16, n° 2)
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